
Jeudi 7 décembre
Entre rêves et cauchemars

Pour ceux qui fuient  leur pays devenu cauchemar, il  y a le  rêve de trouver une terre de
repos…  Mais  où  dorment  leurs  enfants  et  à  quoi  rêvent-ils ?  Question  que  s’est  posée
l’auteur de cette photo. Découverte des clichés qui fait réfléchir…

L’auteur 
Magnus Wennman est un photographe suédois parti à la rencontre des familles syriennes et
irakiennes fuyant la guerre. Il a reçu le prestigieux prix World Press 2016 pour ses clichés qui
ont interpellé le monde entier1. 

Nous vous proposons deux photos… Prenez le temps d’une musique pour regarder ces enfants
qui dorment et imaginez leur rêve !

1 Ils ont été publiés dans le livre  Where the children Sleep,  par éditions Kehrer (nov. 2016) dont les droits
d’auteur sont reversés au Haut-Commissariat des Nations Unies pour les Réfugiés.



Les photos
Commentaire de Magnus Wennman accompagnant cette photo :

Shed, 7 ans
Shehd aime dessiner, mais récemment, tous ses dessins sont sur le
même thème : les armes. « Elle les voyait tout le temps, ils sont
partout», explique sa mère tandis que la petite fille dormait sur le
terrain  aux  côtés  de  la  frontière  fermée  de  la  Hongrie.
Maintenant, elle ne dessine plus du tout. La famille n’a emporté
ni papier ni crayon. Shehd ne joue plus non plus. La fuite a forcé
les enfants à devenir des adultes et de partager le souci de ce qui
va se passer dans une heure ou dans une journée. La famille a eu
du mal à trouver de la nourriture pendant leur errance. Certains

jours, ils ne pouvaient que manger des pommes qu’ils ont pu trouver parmi les arbres le long
de la route. Si la famille avait su que le voyage serait si dur, ils auraient choisi de risquer leur
vie en Syrie.

Ahmad, 7 ans
Même le sommeil n’est pas un moment secure : toute la terreur
est revécue. Ahmad était chez lui quand la bombe a frappé la
maison de sa famille à Idlib. Le shrapnel l’a frappé à la tête,
mais il a survécu. Son frère cadet n’a pas eu cette chance. La
famille avait vécu avec la guerre pendant plusieurs années, mais
sans maison, ils n’avaient plus le choix. Ils ont été forcés de fuir.
Maintenant  Ahmad  s’est  établi  parmi  des  milliers  d’autres
réfugiés sur l’asphalte le long de la route menant à la frontière
fermée de la Hongrie.  Ce jour est  le  16ème de leur fuite.  La
famille a dormi dans des abris de bus, sur la route, et dans la
forêt, explique le père d’Ahmad.

Réflexion
Les enfants que Magnus Wennman a photographiés sont effrayés par ce qu’ils vivent et ils ont
peur de s’endormir. La nuit est pour eux angoisse, obscurité et bombardements. Dans une
interview  avec  CNN2,  il  dit  que  le  conflit  et  la  crise  peuvent  être  difficiles  à
comprendre, « mais il n’y a rien de difficile à comprendre à propos du besoin des enfants
d’être dans un endroit sûr pour dormir. C’est facile à comprendre. Ils ont perdu l’espoir. Il en
faut beaucoup pour un enfant pour arrêter d’être un enfant et pour arrêter de s’amuser, même
dans de très mauvais endroits. »

 Et souvent, il ajoute : « C’est un moment très important dans ma vie, celui où je vais coucher
mon fils. Je sais à quel point c’est essentiel pour lui de se sentir en sécurité. »

2 http://edition.cnn.com/2015/11/08/world/cnnphotos-syrian-children-refugees-sleeping/ 

http://edition.cnn.com/2015/11/08/world/cnnphotos-syrian-children-refugees-sleeping/


Nous vous invitons maintenant à prendre un moment de prière pour tous ceux
dont les vies sont des cauchemars, mais qui continuent à rêver.

Cette prière est proposée par Claide Lesegretain

« Ô Christ, roi de l’univers,
Nous te demandons de bénir
les enfants de Syrie 

Toi qui es le seul à pouvoir
nous apporter la paix,
nous t’implorons :

Protège et sauve les enfants de ce pays !
Exauce maintenant nos prières !
Ne tarde pas plus longtemps
à offrir la paix à notre pays !

Regarde les larmes des enfants,
sèche celles de leurs mères,
fais enfin cesser les cris de douleur.
Amen »


